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PAGE SIX
LE MAUAWASKA 34штату»,

—........................ .... я**'\,

prière Apaisante descendit, lente* 
ment, solennellement ' '

Suite de la paire 5 „ £?£• Й" Ie la,tuerie- *>«-
Coups de crosses à droite-., à "‘Et ïeiarreSn?ùf * foyer“

Sfi-DÆ-Sr =: ч

rement en gens qui savent qu’il Mais déjà®?» petite clod^m’a-
faut tuer ou etre tué.... paise elle m’emporte devants-

Y a de la goutte a boire là-haut g* là-haut— vers d’autres choses 
Et nous nous sommes trouvés vers ce grand del où Dieu accueil

Intau reWH H* 7аПіЬ6е’ ï*®uy' !? fl"i luttent pour le
ant au rebord du fossé nos baron- droit et la caûse sainte de la паї 
nettes ébréchées et nos mains trie. .

sanglantes, nous regardant avec J’ai tué..., c’était mon terrible 
des yeux fous ... des yeux de bê- devoir.... , C -
tes sauvages . Ma baionnett/est rouge, mais,

Ç® 7 est 1...... devànt Dieu, mon coeur est cal*
~°U1.- ? У «st! * me comme ce calme matin....

Moi, trois !.... Je me sens peu à peu redevenir ,

-ofts&u», teMtete*■ te
rj°™b.e de «beaujour d’automne....
Puis,ce fut le silence. —Mon Dieu, ayez pitié de ceux

silence’ ‘"‘Au- t- te t0?s “UX qui viennent de 
gelue tinta loin, dans un village, tomber dans la bataille.... Sainte

L Angelusj......A ce moment Marie, mère de Dieu, priez pour
-r ’ ’ . ,es blessée et pour les agonists
Ce sont les contrastes de cette maintenant et à l’heure de la

guerre ou j ai vu des paysans la- t”01*-.....“ Ave Maria__Ave "
bourer sous les obus. Ah ! j’en ai bu de la goutte Г

bur les champs de carnage la ■e*L

L’ORDRE DU mère d’apprendre à l'enfant à sé 
___________priver d'une friandise, à faire des

MERITE SCOLAIRE
Montréal, 19.— L tordre du mué- née» car tout se tient dans la na- 

rite scolaire va être i nstitué dans ture nt plus d’un père et d’une mê
la province de Québec, d’après re Ч*и se plaignent aujourd’hui 
unie déclaration fàitel hier par J- J*es,débauches de leur fils et de la 
hon. C.-F. Delâge, surintendant ^S^reté de leur fille, pourraient 
de l’Instruction publiq ue. Un ço- , re un examen de conscience sur 
mité a ètiS formé pour décider» à ;a ^a<*on dont ils ont traité leurs 
qui doit aller cette récompense, .'enfants dès leurs premiers 
Il siégera Vite 2 décembre prochain,- dans la vie.

au collège ne remplaceront jamais 
les premières notions de la foi et 
de la religion inculquées à l’en
fant par son père et par sa mère.

Y A DE LA GOUTTE!..tribution des récompenses et des 
punitions, et sj vous corrigez les 
rigueurs de la justice par la chari
té, vous aurez plus fait tour éta
blir la justice'dans la société que 
toutes les prédications, que/tous 
les beaux discours parce que vous 
aurez fofrmé dans le coeur de vos 
enfants l’habitude de l’exercice 
constant de la justice et de la cha- 
rite. /

і

Je ne crois pas que le .pire vice 
de la race soit l’ivrognerie. Mais 
ces résultats ne vaudront qu'èn 
autant que le bambin aura appris 
a etre sobre. Si vous le gavez de 
nanan, de pâtisserie et de gomme 
a mâcher, si vous lui apprenez à
considérer sa bouche comme le Д fautque l’éducation complète 

Les parents ont le devoir d’épi- prmc,Pal instrument de son corps, de l’enfant se fasse dans la farnil- 
er les premiers signes d’intelli- F01”™””1 voulez-vous qu’à 20 ans le car aucune école ne peut la rem- 
gence chez l’enfant. Ils doivent „"Va8* fas le nana” et la' placer,L’école ne vaut que dans 
alors le diriger, en procédait du 8”mme 4 mach*r f>our l’alcool. Ia mesure où elle complète l’édu-
connu à l’inconnu, pas à pas. De ------------- — cation commencée à domicile.
meme que l’enfant par lui-même, Les devoirs des pères et des mè , 9а H* trop préoccupé aujourd’ 
instinctivement, lorsqu’il commen res so”t de graduellement instrui- j de demander atix instituteurs 
ce a se traîner, acquiert la notion re sur les origines de la vie leurs , рГеП(іге ,аРІасЄ du père e» de 
des distances, de la hauteur des enfants. Ceux-ci estimeront da- la mere et de donner à l’enfant ce 
objets, demême dans le domaine vantaKe leur père et leur mèré qu.enous devrions lui donner nous- 
des impressions, des sentiments. 4uand ils sauront qu’ils ont col- ™emes- *-es parents ont le devoir 
des idées, il faut l’aider, petit à aboré à l'oeuvre du Créateur oui • s?utenir ’’autorité scolaire, 
petjt, le conduire par la main, se 1 voulu que toute vie humaine 81 c est un devoir pénible pour 
faire son guide intellectuel Quand ;0,t transmise par l’homme et la vo1s que d’éduquer 5 ou б enfants 
plus tard, l’intelligence de l’en- femme. ce devoir est d’autant plus pénible
tant se développe, qu’il veut eau- Vous avez beau êtré dévots fai- ce'oi qui doit en éduquer 
ser avec vous, causez avec lui, re- r? partie de toutes les coneiéna- , ou b-es parents doivent 
dey?n.ez enfants. tiens religieuses, si vous mentez demander à ces autorités de bien

Mais comment exercer cette in- sl vous apprenez à vos enfants à "ous comPrendre et de donner à 
fluence salutaire sur l’enfant ?Com mentir, vous faîtes l’oeuvre du dé- ”°.s enfants ce qui leur est néces- 
ment le guider naturellement à mol?> P*re du mensonge. sa,re P°ur compléter notre
se confier à lui-même et à s’appuy Si vous êtes juste dans la dis- Vrc* 
eç de moins en moins sur vous?
En développant en lui la vertu 
maîtresse : l’obéissance- L’enfant 
ne sera maître de lui-même 
dans la

pas

■
UNEFAkMDLLE

AU COUVENT
?

t
Parie, 18.Ц-Л arrive, bien -que 

Ce soit peu fréquent, que deu/; é- 
pe«Mc se séparent d’un comijnun 
accbvd pour entrer, chacun' de 
leüt cQtè, dans un ordre religieux. 
Mais - fe' cas d.u professeur alle
mand1 Bernard Barth et de sia fa
mille est» encore plus rare-' Car 
non seulement ?.lui vient d’entrer 
au'noviciat des Capucins de» He- 
mêrsbach pendant que sa femme 
prenait le voiHe chez les soeurs 

franciscaines d’A ix-la-Chapelle, 
mais leurs trois codants sont é- 
galement entrés chez les Béné
dictins de Maria Laiich ; l’ain.é de 
leurs filles chez les .Soeurs <Ie la 
Doctrine Chretienm^ de Stras

bourg et l’autre cher les Béné
dictins d’Elitngen, pnès de Дпе- 

' desheim.

car

t
і oeu=

que
mesure ou vous vous se

rez rendus maîtres de lui. Si vous' 
voulez qu’il profite de vos leçons,
1 faut qu’il vous obéisse. Mais 
pour que l’enfant vous obéisse 
complètement, il faut qUe votre 
autorité soit intelligente, ferme, 
constante, non spasmodique ni vi
olente,mais patiente. La patience 
n est peut-etre pas la qualité la 
plus importante de votre autorité 
mais elle est la plus essentielle’ 
avec la douceur, la fermeté et la 
justice.

‘ PLUS DE TRAVAIL 
LE DIMANCHE A LA 

CIE E. -B. EDDY
t

OARTICLES pourOttawa, 19,— LaCie E.-B. Ed
dy a décidé d’abandonner le tira- 
yail le dimanche, tie faisant 
jour que les réparations urgen
tes. De plus, elle paier a ses tirjl- 
liers d’employés chaque same*li 
au lieu de deux fois par mois.
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J. Clark & Son Ltee. %

? Edmundston, N.-B. / »
>

x Avant d’acheter venez examiner nos
avec et / 

sans tuyau1
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II FOURNAISES 
Poe les & Rechauds

Pouvant utiliser le bois ou le charbon.

Conditions de paiement faciles
FRANK E. FOURNIER,
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O Ç1 D’ESCOMPTE En 
0 Payant COMPTANT

san
Г
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/
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(Notre grande Vente est terminé. »

Nons continuons à offrir un escompte de 25%__
un quart du prix régulier — sur tous les articles que 
nous avons au magasin, lorsque, l’achat se fait au

§№/
MATERIELS DE FANTAISIE

і \

$16.” a $38.”Ц comptant.
Nous venons de recevoir un grand assortiment III 

de meubles: Mobiliers de chambre-à-coucher, de sal- 11 
y-dmer^de salon, lits, matelas, sommiers, chaises, |||

Une visite vous convaincra de l’excellente qualité 
g, de nos marchandises et des bas prix que nous offrons 
g f» vente au comptant nous permet d’acheter à meü- 
I leur marché et de vous vendre à plus bas prix

I M
r

I гїїїті?4ае, !îîa*tre de votre achat noos vous donnerons 
I | GRATIS un billet sur tirage d’nn bead PONTIAC

I David Moscovicz^ Edifice Madawaslu,

m

j. ’t

K - .I-| I. D. Castonguay
rue Victoria —--------------------- Edmundston, N.-B.

і

’ «

|Щ; . і jüjgtitât

fî'1! ІШЖ d !
: Ш

skIé

K.

ЦИ г 7П і:

—=*- шш :Wfi 1

m
msmi.

■ .

v: ' V '

.

;

і -V ”
‘■.t: і

m
■у:

. у ■:■■■■

mm-:-

.;..Ч

Щ:

v ■ ; :‘v ' '

;V

fL'v’w v":.:

stf

8ГЦ»

: :
V

1
'■•ÿ'

#

■

mm

: v
-v

g
V'і

1

Y

s6
bk

 55

-.. -.«6

• ' ч-М
 '

; > 
I«

4 .
t-t

'i ■
».
 t v

 
*-

A
 v

O

*

V
/

SB

« I n
 û. rt t-4

 te
 .J

üL
_

«

S -•


